
Cher Confinement,  
on ne se connaît pas encore, 
mais mon Amour ne t’aime pas. 

Mon coeur est ailleurs  
chez une certaine Liberté. 
Seulement mon corps est là, 

coincé avec toi. 

Tu ne me fais pas danser, 
tu ne me rends pas heureuse 

tu es trop fade 
et je suis follement amoureuse.  

De cette fameuse colombe  
tout le monde la connaît  

elle est la première merveille de l’Univers. 

Je l’ai supplié, 
j’ai crié. 

Mais elle est partie avec  
des milliards de pièces de coeurs, 

de centaines de milliers d’âmes soeurs. 

J’ai compris bien trop tard 
qu’acquis rien n’était,  

que le ciel n’était pas forcément bleu,  
et qu’elle n’était pas forcément mienne. 

Je ne faisais pas la différence  
entre sa vie et la mienne  

entre son sourire et mes lèvres. 

Je dessine encore les courbes de son corps, 
au souvenir de mon échine mêlée à sa chaleur,  

à l’encre âcre de cette divine douleur. 

Elle était ma plus belle histoire 
je la conterai chaque soir. 

Nous imaginant dansant  
enchantés et charmants.  

Je succombe à la violence 
de sa douce décadence. 

Je reste suspendue à son absence,  
à son silence. 

Je me sens 
si seule  
sans  
Elle.


